
  Monsanto bientôt mis KO
par une plante sacré Incas… ? 

 

Depuis très longtemps, diverses espèces d’amarantes sont cultivées pour l’alimentation en Asie, en 
Amérique et en Afrique. Ainsi, etc, elle jouèrent un rôle alimentaire important dans les civilisations 
Mayas, Aztèques et Incas. 
  
Depuis plusieurs millénaires, les graines ont été consommées grillées (comme le pop-corn) ou sous 
forme de farine tandis que les feuilles étaient cuisinées comme légumes verts. 
  
Ainsi que l'explique D. Guillet : « La culture de l'Amaranthe fut à son apogée durant l'Empire 
Aztèque. Pour le peuple Aztèque, l'Amarante possédait une valeur nutritionnelle, thérapeutique et 
rituelle. » 
  
Après la conquête espagnole du Mexique, leurs cultures furent interdites car elles servaient dans 
divers offices religieux Aztèques. Du fait de cette interdiction et de la violente répression qui 
sévissait durant plusieurs siècles à l'encontre des jardiniers qui continuaient à cultiver cette plante, 
l'Amarante a, depuis le XXe siècle, presque totalement disparu de l'alimentation mexicaine, alors 
même qu'elle entrait dans la constitution de très nombreux plats aztèques. 
  
Cette plante fait reparler d’elle, et en bien en ce moment puisque de nombreux cas de récupération 
de gènes de résistance à l'herbicide Roundup venu de maïs OGM ont été recensés aux États-Unis 
d'Amérique. 
  
La plante s'y est adaptée et s'est démultipliée grâce à ce gène dans les champs traités avec cet 
herbicide made in Monsanto ! 
  
Aux États-Unis, cinq mille hectares de culture de soja transgénique ont du être abandonnés par les 
agriculteurs et cinquante mille autres sont gravement menacés. Cette panique est due à l’Amarante 



qui a décidé de s’opposer au géant Monsanto, connu pour être le plus grand prédateur de la Terre. 

Insolente, cette plante mutante prolifère et défie le Roundup, l’herbicide total à base de 
glyphosphate, auquel nulle «mauvaise herbe ne résiste… » 
  
Il y aurait eu un transfert de gènes entre la plante OGM et certaines herbes indésirables, comme 
l’amarante. Ce constat contredit les affirmations péremptoires et optimistes des défenseurs des 
OGM qui prétendaient et qui persistent toujours à affirmer qu'une hybridation entre une plante 
génétiquement modifiée et une plante non-modifiée est tout simplement « impossible ». 
  
Pour le généticien britannique Brian Johnson, spécialisé dans les problèmes liés à l’agriculture : 
  
« Il suffit d’un seul croisement réussi sur plusieurs millions de possibilités. Dès qu’elle est créée, la 
nouvelle plante possède un avantage sélectif énorme, et elle se multiplie rapidement. L’herbicide 
puissant utilisé ici, à base de glyphosphate et d’ammonium, a exercé sur les plantes une pression 
énorme qui a encore accru la vitesse d’adaptation. » 
  
Ainsi, un gène de résistance aux herbicides a, semble-t-il, donné naissance à une plante hybride 
issue d’un saut entre la graine qu’il est censé protéger et l’amarante, devenue impossible à éliminer. 
  
Et ceci n’est absolument pas pour nous déplaire bien entendu. 
En ces temps difficiles, ou les famines nombreuses frappent nos frères humains, et le nombre de 
morts chaque année du à la faim, avec le blé etc qui affrontent un redoutable champignon qui 
pourrait conduire à une famine mondiale.
  

  D’ailleurs même l’ONU s’en inquiète
 La solution nous vient étrangement d’une plante que les Incas nous indiquaient depuis longtemps, 
et aussi et surtout cette réponse de la nature, prend un chemin complétement innatendu en défiant le 
plus grand pourvoyeur de mort de la planète à savoir : Monsanto. 
  
Pour le moment la nature mène le combat, et je l’espère le KO n’est pas loin, jugez plutot : La seule 
solution pour se débarrasser de l’amarante considéré comme une mauvaise herbe, est de l’arracher à 
la main, comme on le faisait autrefois, mais ce n’est pas possible étant donné l’étendue des cultures. 
  
En outre, ces herbes, profondément enracinées sont très difficiles à arracher et 5 000 hectares ont 
été tout simplement abandonnés, et 50 000 autres hectares sont menacés d’abandon également. 
  
Nombre de cultivateurs envisagent de renoncer aux OGM et de revenir à une agriculture 
traditionnelle, d’autant que les plants OGM coûtent de plus en plus cher et la rentabilité est 
primordiale pour ce genre d’agriculture, et cette rentabilité semble faire défaut également. 
  
En effet des agriculteurs sud-africains ont essuyé des pertes de plusieurs millions de dollars. 82 000 
hectars de maïs génétiquement modifié n’ont pratiquement donné aucune graine ! 
  Il est amusant de constater que cette plante, « diabolique » aux yeux de l’agriculture génétique, et 
de Monsanto, est une plante sacrée pour les Incas. Elle fait partie des aliments les plus anciens du 
monde. Chaque plante produit en moyenne 12 000 graines par an, et les feuilles, plus riches en 
protéines que le soja, pourtant champion du monde, contiennent des vitamines A et C et des sels 
minéraux. 
  Ainsi ce boomerang, renvoyé par la nature sur Monsanto, non seulement neutralise ce prédateur, 
mais installe dans des lieux une plante qui pourra nourrir l’humanité en cas de famine. Elle supporte 
la plupart des climats, aussi bien les régions sèches que les zones de mousson et les hautes terres 



tropicales et n’a de problèmes ni avec les insectes ni avec les maladies, donc n’aura jamais besoin 
de produits chimiques. 
  Ainsi, «la marante» affronte le très puissant Monsanto, comme David s’opposa à Goliath. Et tout 
le monde sait comment se termina le combat, pourtant bien inégal ! 
  Si ces phénomènes se reproduisent en quantité suffisante, ce qui semble programmé, Monsanto 
n’aura bientôt plus qu’à mettre la clé sous la porte. À part ses salariés, qui plaindra vraiment cette 
entreprise ( de pompe) funèbre ? 
  
Source : buvettedesalpages.be / Wikipédia / Nexus. 
  Pour ce qui est des graines comme vu plus haut, elle est même plus riche en protéine que le soja, 
pourtant considéré comme champion en la matière. 
  Les diététiciens affirment que la protéine de l’amarante est de qualité supérieure à celle du lait de 
vache. Ils conseillent d’utiliser les graines moulues d’amarante, mélangées à celle du blé pour faire 
du pain à qui elles donnent un délicieux goût de noisette. 
  Il existe en outre une soixantaine d'espèces d’amarante. 
  MAIS, car il y a toujours un mais, espérons que les dirigeants auront la sagesse de la cultiver à 
nouveau afin d’inverser cette spirale de la faim et de la mort qui frappe l’humanité, espérons que le 
combat de cette petite plante contre le géant Monsanto ne soit pas vain, et que toute l’humanité en 
profite rapidement, et à bon escient. 
  
A elle seule, l’amarante peut vaincre et Monsanto, et la faim du monde, la nature se décarcasse pour 
nous montrer la bonne voie à prendre, saurons nous suivre cette voie, et être assez intelligent pour 
reconnaître que cette voie et peut être la seule qui pourra enfin permettre à chaque être humain ici 
bas de pouvoir manger à sa faim, et d’être rassasié enfin. 
  
Aurons nous cette sagesse ? 
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